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DÉDICACE


A vous, chers mariés,


Qui m’avez fait confiance durant ces dix années intenses et passionnées —que ce soit pour organiser votre mariage, orchestrer votre jour J, célébrer votre cérémonie laïque ou renouveler vos vœux avec ferveur.


A vous, les amoureux fous,


ceux qui croient encore au mot « pour toujours », ceux qui se sont fiancés avec la flamme au cœur et les étoiles dans les yeux.


A mon équipe de prestataires, traiteurs, DJ, photographes, aux lieux de réception nichés aux quatre coins de France et d’Italie, où l’élégance côtoie la magie.


A Marie,


dont les mains ont façonné des décorations florales qui ont ébloui chaque couple, et laissé dans l’air le parfum du bonheur.


Et à mon épouse,


compagnonne de chaque instant, qui a patiemment pris des notes mariage après mariage, comme si elle tissait déjà les premières pages de ce livre, de ces mémoires que le temps n’effacera jamais


Et à vous, lecteurs,


qui allez découvrir l’envers du décor, avec ses éclats de rire, ses larmes, ses imprévus, et l’indéfectible lumière de l’amour.


Alexis Valembray









PROLOGUE


On ne choisit pas toujours le chemin qui s’ouvre devant soi. Parfois, c’est la vie qui vous tend la main avec un sourire inattendu, et vous voilà embarqué dans une aventure que vous n’aviez jamais imaginée.


C’est ainsi qu’un jour, j’ai organisé un mariage. Un premier. Puis un deuxième. Et sans m’en rendre compte, j’étais devenu wedding planner. Ce métier, fait d’écoute, d’organisation et de mille détails invisibles, m’a tout de suite passionné. J’aimais l’élégance des instants, la mise en scène des émotions, la beauté de l’engagement.


Puis, presque naturellement, j’ai commencé à officier des cérémonies laïques. Une première pour des amis… puis deux, puis dix. Très vite, j’ai compris que j’étais tombé amoureux de cet art discret : celui de faire vibrer les mots pour honorer l’amour.


Ce livre est né de cette décennie consacrée à célébrer les autres.


A porter leur histoire comme on porte une lumière fragile entre les mains.


Chaque mariage a été pour moi un monde, un théâtre vivant, une aventure parfois douce, parfois rocambolesque — mais toujours authentique.


J’ai noté les anecdotes, les imprévus, les beautés saisissantes, les remerciements qui m’ont bouleversé, et aussi les fous rires. Tout cela est vrai. Rien n’est romancé. Tout est vécu.


J’ai voulu partager ces récits pour ne pas qu’ils se perdent. Car ils disent quelque chose de précieux : la puissance des liens, la fragilité de l’instant, la grâce de l’engagement. Ils s’adressent à tous, mariés d’hier, de demain, ou simples amoureux de la vie.


Alors entre, lecteur. Viens t’asseoir à mes côtés dans cette allée bordée d’émotions, de gaffes attendrissantes, de décors somptueux et de vérités universelles.


Car voici le cortège des souvenirs…









INTRODUCTION


Organiser un mariage, c’est comme diriger un orchestre invisible.


Chaque note est une émotion, chaque instrument un prestataire, et la partition… une histoire d’amour. Mais entre le rêve dessiné sur papier et la réalité vécue le jour J, il y a un monde.


Pendant dix années, j’ai vécu au rythme des préparatifs, des rendez-vous à rallonge, des nuits blanches à réinventer un plan B, parfois même un plan C.


J’ai vu des mariés s’embrasser sous la pluie, des familles se réconcilier après des années de silence, et d’autres… s’écharper pour un choix de nappe ou de dessert.


J’ai appris que derrière chaque cérémonie parfaite se cachent souvent des dizaines de petites batailles gagnées dans l’ombre :


un traiteur sauvé d’une panne de four à la dernière minute,


une alliance retrouvée dans une poche oubliée, un micro qui grésille et qu’on remplace en souriant comme si tout était prévu.


Ce livre n’est pas un manuel technique, ni un catalogue de belles images figées.


C’est une collection d’histoires vraies, parfois drôles, parfois émouvantes, parfois presque incroyables. Elles sont la mémoire de ces instants où le destin, l’amour, et une pointe de folie se sont donnés rendez-vous.


J’ai choisi de vous les raconter telles que je les ai vécues, sans rien inventer, avec cette sincérité qui m’a toujours guidé dans mon travail.


Parfois, vous sourirez. Parfois, vous lèverez les yeux au ciel.


Mais j’espère surtout que vous ressentirez ce que j’ai ressenti :


cette conviction profonde que le mariage est plus qu’une fête… c’est un instant suspendu, un éclat de vie pure.


Alors, installez-vous confortablement.


Et laissez-moi vous emmener dans les coulisses — là où la magie naît… et parfois vacille, pour mieux briller encore.


Alexis Valembray










PARTIE I Les Préparatifs, Les Lieux … et les Premiers Couacs !










1 - LE JOUR OÙ LE WEDDING PLANNER A DIT NON !


Organiser des mariages réserve parfois des surprises inattendues, mais cette rencontre dans le Val d’Oise reste gravée dans ma mémoire pour des raisons bien particulières.


C’était un rendez-vous fixé à 20h au domicile des futurs mariés. En arrivant, je monte les étages pour rejoindre leur appartement.


Je toque à la porte, et c’est le futur marié qui m’accueille, visiblement agacé. Il luttait avec une table Ikea qu’il tentait, sans succès, de monter. En pénétrant dans l’appartement, je découvre la fameuse table en plein montage, avec toute la visserie éparpillée sur le sol.


Il m’a fallu faire preuve d’agilité pour éviter une collision avec un tournevis rebelle. L’ambiance n’était pas des plus chaleureuses.


La future mariée, quant à elle, est arrivée avec plus d’une heure de retard, excédée par une des nombreuses grèves de train en cours. Je pouvais déjà sentir que ce rendez-vous n’allait pas être simple.


Malgré l’atmosphère tendue, je commence mon exposé avec professionnalisme, expliquant mon travail et mes méthodes en tant que wedding planner.


Comme toujours, je prends des notes détaillées pour orienter les prestataires avec lesquels je collabore : DJ, traiteurs, photographes, décorateurs, etc.


Je pose ensuite une question clé : « Avez-vous déjà choisi la date de votre mariage ? » Leur réponse est immédiate : le 11 septembre. Cette date tombait un samedi cette année-là, mais elle évoquait surtout, pour moi comme pour beaucoup d’autres, le terrible attentat de 2001 à New York. Les images des tours jumelles et de cette journée tragique traversent encore mon esprit. Malgré ce choix de date, je poursuis l’entretien avec professionnalisme.


Ma question suivante porte sur le thème déco de leur mariage. Le futur marié me répond : « New York. » Je note cette information, bien que le choix me semble curieux compte tenu de la date.


Puis, je leur demande s’ils ont des préférences ou restrictions alimentaires pour leurs invités : allergies, régimes végétariens, végétaliens ou autres.


Nous discutons également des desserts, et je propose des options comme une pièce montée ou un wedding cake.


C’est alors que tout bascule. Le futur marié, d’un ton froid, annonce : « Je veux une pièce montée en forme des deux tours jumelles du World Trade Center. »


Pensant au départ à une plaisanterie douteuse, je décide de tester son sérieux. Avec un sourire forcé, je demande : « Souhaitez-vous un petit avion pour aller avec ces deux tours ? »


Sa réponse me glace : « Je veux un couteau en forme d’avion pour zigouiller les deux tours. »


A cet instant, je comprends que ce n’est pas de l’humour. Ces futurs mariés semblaient animés par des intentions profondément malsaines, et leur demande dépassait toutes les limites de mon éthique personnelle et professionnelle.


Je me suis demandé si organiser des mariages n’impliquait pas, finalement, un diplôme en psychologie et une maîtrise en montage de meubles suédois.


Je leur indique alors que, bien que j’aie besoin de travailler comme tout le monde, je ne peux pas accepter un tel projet.


Rassemblant mes documents, je leur adresse un dernier « Au revoir et à jamais » avant de quitter leur appartement.









2 - UNE RENCONTRE TENDUE DANS LES RUES DE PARIS


Organiser un mariage peut parfois commencer de manière insolite, mais ce rendez-vous restera gravé dans ma mémoire pour sa tension et son étrangeté.


Je suis arrivé en avance, comme d'habitude, pour ce rendez-vous fixé chez les futurs mariés qui vivaient dans un quartier dense de Paris.


Après plusieurs "tours de circuit" infructueux à la recherche d'une place de stationnement, je dois me rendre à l'évidence : il me faut opter pour une solution différente. Heureusement, le parking de la Gare de Lyon n'était pas trop éloigné.


Une petite marche d'un kilomètre ne me dérangeait pas, et je l'ai parcourue avec optimisme, en me disant que ce serait sûrement le moment le plus tranquille de ma soirée.


C’est donc à 21h, l’heure prévue du rendez-vous, que je sonne enfin à leur porte.


Un monsieur m’ouvre, et au premier coup d’œil, je pense qu’il s’agit du père de l’un des mariés.


Cet homme avait environ 70 ans, et je suis surpris d'apprendre qu'il est en fait le futur marié.


Bien sûr, l’âge ne devrait jamais être un obstacle à l’amour. J’ai eu le plaisir d’organiser des mariages pour des couples de 80 ans et plus, et ces expériences sont toujours riches en émotions.


Mais ce cas précis me laisse perplexe : sa future épouse n’avait pas 20 ans. Bien que cette différence d’âge puisse être tout à fait acceptable, un malaise s’installe rapidement, en raison de la dynamique du couple.


Il devient évident que cet homme exerce une forte emprise sur sa future épouse, qui n’a absolument pas le droit de s’exprimer. Tous les échanges sont monopolisés par lui, et lorsqu'elle n'est pas d'accord, elle me fait discrètement des signes pour m'indiquer son désaccord.


J’ai commencé à me sentir comme un interprète de gestes dans une relation diplomatique tendue.


Le monsieur, quant à lui, me donne des ordres clairs concernant l'organisation de "son mariage", ignorant totalement l’opinion de sa compagne. Je me demande à ce stade si je suis là pour organiser une cérémonie ou un sommet international sous tension.


Ce rendez-vous prend une tournure encore plus désagréable lorsqu’il commence à m’interroger de manière intrusive sur ma carrière et ma méthode de travail.


Je lui explique qu’un mariage bien organisé demande du temps, notamment pour réserver un lieu de réception, certains étant complets deux ans à l'avance.


Sa réponse me laisse sans voix :


"Qu’est-ce qui me dit que dans deux ans vous serez encore vivant ?"


Je reste calme malgré l’absurdité de cette remarque, et réplique avec humour :


"Mais c’est pareil pour vous, vous pourriez très bien vous faire écraser par un camion ou un autre véhicule d’ici là."


Il n'apprécie visiblement pas ma réponse et enchaîne :


"De toute façon, si c’est bien organisé, on n’a pas besoin de vous le jour du mariage, si vous avez bien fait votre travail."


A ce moment-là, j’ai compris que ce rendez-vous n’irait pas plus loin.


Je ne peux pas m’imaginer travailler pendant deux années avec des personnes aussi antipathiques et exigeantes, sans parler du stress et des complications que cela impliquerait.


Organiser un mariage nécessite un véritable dialogue et une complicité avec les deux futurs mariés, et ce couple ne semblait pas en être capable.


Je quitte leur appartement après avoir abrégé cet échange pesant. En regagnant mon domicile tardivement, je ne peux m’empêcher de penser à cette jeune femme.


Elle semblait totalement soumise à cet homme autoritaire, et son avenir ne ressemblait en rien à un conte de fées.


Ce soir-là, le prince charmant semblait appartenir à un autre conte, et j’avais laissé mon humour me guider pour fuir un rôle que je ne pouvais pas jouer.









3 - RENDEZ-VOUS MANQUÉS ET LE FAMEUX "LAPIN PARTOUT"


Dans les nombreux rendez-vous que j’ai eus pour proposer mes services de wedding planner, j’ai rencontré une multitude de personnes aux comportements variés, allant du charmant au franchement exaspérant.


Cette anecdote en particulier illustre l’une des raisons pour lesquelles j’ai dû adapter ma manière de travailler.


Au début de mon activité, je me déplaçais directement au domicile des futurs mariés pour le premier rendez-vous. Cela impliquait souvent de longs trajets et des frais supplémentaires.


Pire encore, certains futurs mariés prenaient leur temps, ignorant la ponctualité : certains n’étaient même pas présents à mon arrivée, tandis que d'autres étaient tranquillement sous la douche malgré un rendez-vous confirmé à plusieurs reprises.


Ces situations donnaient souvent l’impression que je me retrouvais en position de faiblesse, face à des personnes qui semblaient en tirer un certain avantage.


C’est pourquoi j’ai rapidement changé de méthode, en optant pour des rendez-vous dans des lieux neutres : brasseries, cafés ou autres espaces accessibles.


Ces lieux facilitaient l’organisation et évitaient de trop m’éloigner de mon agence. Cela me permettait aussi d’éviter de perdre du temps et de l’énergie avec des clients qui, parfois, ne donnaient même pas suite, que ce soit pour une réponse positive ou négative.


Ces silences m’ont toujours semblé témoigner d’un profond manque de savoir-vivre.


Une double perte de temps


Cette fois-là, un rendez-vous était fixé à 14h dans une grande brasserie. Comme à mon habitude, j’arrive en avance pour préparer mes documents : brochures, iPad avec un défilé de photos de mariages et cérémonies laïques que j’avais réalisés, tout était prêt pour une présentation impeccable.


14h15, toujours pas de futurs mariés. Pas d’appel, pas de SMS, mais sachant combien il est difficile de circuler en région parisienne, je décide de patienter.


A 14h30, je commence à m’inquiéter mais garde encore un peu de patience.


A 15h, je prends finalement l’initiative d’appeler le futur marié. Il décroche et me répond, tout naturellement : "Ah, je suis au travail, j’ai complètement oublié notre rendez-vous."


Évidemment, je suis un professionnel et je me montre compréhensif, bien que frustré. Nous fixons donc un nouveau rendez-vous pour la semaine suivante, même jour, même heure, même lieu.


Cette fois-ci, je décide de venir accompagné d’une décoratrice florale afin de proposer des idées de décoration pour leur lieu de réception.


Deuxième rendez-vous, même scénario


La semaine suivante, je retourne sur place avec ma collègue, Marie, la décoratrice florale.


Nous nous installons et préparons tout pour la présentation.


Les minutes passent. 14h15, personne. 14h30, toujours rien.


A 15h, aucun appel ni SMS. Je décide une nouvelle fois de téléphoner, mais tombe directement sur le répondeur. Je laisse un message poli indiquant que nous partons, déçus de leur absence.


Le soir même, je reçois un mail de la part du futur marié, qui se contente de m’écrire : "Un lapin partout." Oui, c’était son unique message. Aucune excuse, aucune explication. Juste cette phrase énigmatique qui m’a laissée perplexe et énervé.


"Un lapin partout" ? Mais à ce stade, j’avais l’impression qu’il tenait un élevage et qu’il en lâchait dans toutes les brasseries de Paris !


Comment peut-on manquer de correction à ce point ?


Bien sûr, je n’ai jamais cherché à recontacter ces personnes. Ce genre de comportement est une perte de temps pour un professionnel comme moi.


Finalement, je me suis dit que c’était une bénédiction déguisée : je n’aurais pas aimé travailler avec des personnes aussi peu respectueuses.


Un "lapin partout"...


Mais moi, je préfère courir après des mariages réussis et des clients respectueux, pas après des excuses qui ne viennent jamais !









4 - SEUL DANS UN JARDIN… ET LE CHIEN EN VADROUILLE !


Dans mes nombreux rendez-vous avec des futurs mariés, certains sont studieux, d’autres chaleureux… et d’autres franchement improbables. Celui-ci fait partie de la troisième catégorie.


Ce jour-là, je me rends dans un petit village du Val d’Oise, chez un couple qui souhaite que je les accompagne pour organiser leur mariage. Le cadre est agréable, l’air est pur, ça sent bon la campagne et les haies fraîchement taillées.


A mon arrivée, les futurs mariés, charmants et détendus, me proposent un rendez-vous dans leur jardin.


Pourquoi pas ? Un cadre champêtre, un bon café et un peu de soleil, ça change des brasseries parisiennes bruyantes !


Seule petite inquiétude : le vent commence à se lever.


Et avec mes documents posés sur la table en plastique du salon de jardin, je sens déjà venir le remake d’un envol de pigeons… mais version contrats de mariage. Pour compléter le tableau, un énorme chien se joint à nous. Un molosse. Un vrai. De ceux qui ont une mâchoire capable de transformer un os à mœlle en miettes en trois secondes.


Un amour de chien, cela dit !


Il s’installe paisiblement à mes pieds, semblant suivre la conversation avec beaucoup de sérieux.


Nous commençons à parler du mariage, du choix du traiteur, du DJ, des animations… bref, tout se passe bien.


Jusqu’au moment où, en plein milieu d’une discussion sur le dessert (pièce montée ou wedding cake ?), les futurs mariés s’arrêtent net.


Ils regardent autour d’eux. Le chien a disparu.





Disparition mystérieuse


L’inquiétude monte immédiatement : "Il a dû filer vers le village !"


Ni une ni deux, les futurs mariés se lèvent en catastrophe et partent à sa recherche.


Moi ? Je reste assis, seul, au milieu du jardin, avec mes dossiers qui tentent de s’échapper à chaque coup de vent.


C’est à ce moment-là que je me pose une question existentielle :


"Qu’est-ce que je fais là ?"


J’aurais pu être en train d’organiser un rendez-vous avec un traiteur, de valider des contrats, de répondre à des mails urgents… mais non.


Me voilà abandonné sur une chaise de jardin, en pleine campagne, à surveiller des feuilles volantes tout en espérant que le chien ne soit pas parti conquérir le monde.


Cinq minutes passent.


Puis dix minutes.


Puis trente.


Toujours pas de maître. Pas de chien.


Pas de nouvelles.


Je commence à me dire que ce chien est peut-être une réincarnation de Lassie, parti sauver un enfant tombé dans un puits.


Ou alors, plus réaliste, il a trouvé une boulangerie et s’est offert un pain au chocolat en solitaire.


Le grand retour du fugitif


Après une bonne heure, alors que je me demande si je ne vais pas finir par prendre racine avec la chaise en plastique, Toutou réapparaît.


Tranquille. Détendu. Presque avec un petit air moqueur.


Il trottine jusqu’à moi, me regarde avec un air de dire : "Bah alors, tu fais quoi, toi ?" et se couche paisiblement sous la table, comme si rien ne s’était passé.


Quelques minutes plus tard, les futurs mariés reviennent en courant, essoufflés, l’air complètement désespéré après avoir fouillé tout le village.


Et là… ils aperçoivent leur chien. Bien installé.


Détendu. Comme s’il n’avait jamais quitté le jardin.


Leur regard oscille entre l’énervement et le soulagement absolu.


Je sens qu’ils ont une furieuse envie de le gronder… mais en même temps, ils sont tellement heureux de le voir qu’ils finissent par l’ensevelir sous des caresses. Moi, pendant ce temps, j’observe la scène en silence.


J’aurais presque envie de leur dire :


"Au moins, maintenant, vous savez que votre chien est intelligent… il sait retrouver son chemin, lui !"


Finalement, après toutes ces émotions, nous reprenons notre rendez-vous comme si de rien n’était.


Enfin, avec un léger détail en plus : le chien, cette fois, est bien attaché !
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Mariages, imprévus et émotions. 50 récits authentiques d'un wedding planner et
officiant de cérémonies laiques






